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J."H;. r. _ Ce que 1'011 voit des 'Irous de Sai11tc-Hcillc e11 ]l,bsa11t c11 wau ·,11 
sur la lig11c de 'foui ;\ Pollt-Saillt-Vi11ce11t. - E11iréc du Labyri1;the 
(ù gauche) et portique. 

TROUS DE SAINTE-REINE 

LA GALERIE DE L'OUEST 

Dans un réccnt numcr» (1934, 11" 7, p. 128), nous avons park de la 
Galerie de l'Est des trous de Sai1ite-Rei1H:: llOtlS uo u-, ucc11pcrn11s cette 
fois-ci d'une autre partie de ces gTnttcs, f'ormnut cc que 1'011 appelle la 
Galerie de l'Ouest. Cette dernière s'ouvre par deux oriliccs situés s011s 
bois, un peu avant l'entrée de la Galerie de l'Est et le labvriuthc. c11 
venant cle la gare de Picrrc-la-Trcichc (M.-ct-Ivf.). C'est une grot:« bièn 
connue, qui a déjù été décrite plusieurs fois, llotarnmcllt dalls le B11lle1i11 
de la Section Vosgiell'nc de 18()1, p. 70; l'article est accomp.urn« d\111 
plan d'cnscmb.e cle, Trous de Sainte-Reine. La partie de cc: plan qui 
cr:n:erm:, la Galerie de l'l~st a été reproduite et complétée dans le li" 7 
dèjà :1te de cette revue; l'autre partie (Galerie tk l'Ouest), est rcpro­ 
duite ici nième, avec de très légère modifications. 

Plan de, Trous de Sainte-Reine, Calcric de l'l·:st, par M. Jea11 llrn,i- 
1;oi:N1: - l()J4. 



Ce n'est pas pour revenir sur les mèrnes descriptions que nous repre­ 
nons l'étude de la Galerie de l'Ouest; nous nous placerons à un point de 
vue qui semble avoir été négligé jusqu'ici, à ma corma issance tout au 
moins l'étude du niveau des couloirs et des salles par rapport à l'entrée. 

Ces grottes, qui sont faites surtout .de couloirs bas avec quelques parties 
beaucoup plus vastes, sont loin d'être lwi·izontales; leur parcours est 
agrémenté de montées et de descentes, dont: certaines f or mcnt avec l'hori­ 
zontale un angle supérieur à 30°; mais le plus souvent la pente est moins 
forte et on ne s'en aperçoit pas; cependant les point s où le sol est tout 
à fait horizontal sont rares dans la Galerie de l'Ouest. Le plan reproduit 
ici ne donne que les longueurs et largeurs, et demandait par conséquent 
à être complété par une coupe verticale, donnant les niveaux et les hauteurs 
de plafond. La coupe annexée à cet article comblera cette lacune, an moins 
pour la Galerie de l'Ouest. 

Cette galerie, dans son ensemble, est orientée du sucl au nord; 011 pouvait 
la représenter par une projection sur un plan vertical nord-sud, comme 
je l'ai fait pour le Trou-des-Celtes (Revue de la. ,C;. V., 1933, 11" 4, p. 29); 
mais ce procédé a l'iucorvcnicnt de ·déformer les couloirs qui ne sont pas 
parallèles au plan nord-sud; la hauteur de ces couloirs est respectée, 
mais leur longueur se trouve plus ou moins réduite. Nous avons adopté 
un autre système, bien qu'il préscntàt aussi ses inconvénients : une coupe 
par un plan vertical orienté suivant l'axe du couloir, en changeant de plan 
de coupe chaque fois que l'exige un changement de direction de ce der­ 
nier. Notre grotte a donc été coupée par une série de plans successifs, 
faisant entre eux des angles dièdres variables; les tronçons ainsi obtenus 
ont été mis l'un au bout de l'autre. Sur le plan ci-joint, les lettres 1'1, P~, 
P:1, etc., désignent· les points où il y a eu cliangemcnt de plan de coupe; 
ces points ont été reportés sur notre coupe et précisés par les flèches 
P1, P2 P11, etc.; 011 voit qu'il a fallu faire intervenir 24 plans différents. 

Sur notre coupe, le trait horizontal désigné par les mots : « Niveau 
Zéro », représente le niveau du sol de l'entrée principale de la Galerie 
de l'Est, qui a été choisi comme point de départ des mesures de nivelle­ 
ment .parce que le soi en cet endroit est en roche dure; l'entrée de J;i 
Galerie de l'Ouest possède un seuil terreux, qui 11c pouvait convenir, en 
raison cle son instabilité, comme origine cles niveaux. Si vous désirez plus 
de précision, reportez-vous à la phutugraphie reJffoduite dans la revue. 
n" 7, p. 128, et regardez la jeune fille qui est debout, cri haut à gauche: 
un peu plus à gauche, 011 voit nettement le niveau du sol, sur lequel elle 
pose le pied droit (le pied gauche est plus bas) c'est là exactement que 
se trouve notre « niveau zéro ». 

On voit sur la coupe qu'il faut descendre pour pénétrer dans le Trou­ 
tlc-la-Fonraine ; I'entrée est à plus de '.! mètres au-dessus de l'cutrce de la 
Galerie de l'Est; la terre dont le seuil est recouvert provient de la pente 
boisée, fort inclinée, qui se trouve au-dessus; cette pente laisse couler 
perpétuellement de petites avalanches de terre, et le vrai niveau de 
l'entrée du Trou-de-la-Fontaine, qui est sensiblement le même que celui de 
la Galerie de l'Est, a été ainsi surélevé secomlairerne11t. Ces éboulements 
de terre finissent par cacher complètement l'entréc de certaiucs grottes: 
ce phénomène, bien visible à Sa inte-Rcinc et dans son voisinage, se mon­ 
tre également au Trou-des-Celtes (rive gauche de la Moselle), et avait 
réussi à en fcnner complètement l'ori lice. 

, Le Trou-dc-Ia-Fontaine est une salle basse, en partie agrandie par 
1 hornme. Récemment , (été 1934), la corn mu ne de Pierre-la-Treiche, m'a­ 
t-on dit, a fait « amenager » l'entrée; les pierres ont été soigneusement 



Photo Bou1H:oc'iL 

F1<:. 2. - Salle du Chapeau de Napoléo11 

cntussécs sur les cotcs ; 1.111 escalier a été creusé. mais il 11'e11 reste di':j,\ 
prcsqu« plus rien. Au fond et à droite en entrant, 011 aperçoit l'amorce 
d'un premier couloir, co11d1.1isant, après 1111 brusque coude vers la droite, 
;'1 1.111e chambre très petite, mais très jolie, car clic est tapissée d'un curieux 
dépôt ca Ica ire; cette petite chambre mérite t111c visite; le fond e11 est 
plci11 d'eau à certaines époq\lcs de l'année. On remarque égalernent sur le 
plan, encore plus à l'est, \111 petit: boyau: ce boyau n'existait pas il y a 
quelques .umecs, ou, plus exactement. il était obstruè par de la terre: 
me trouvant à cet endroit penda11t (J\lC des visiteurs exploraient la petite 
chambre c11 question, j'ai constaté qu'un pouvait voir leur bougie gri1œ 
i1 une étroite fissure à hauteur d'humme, faisant communiquer cette petite 
chumhrc avec le Trou-de-la- Fontaiuc ; cette fissure, bien trop étroite pour 
le corps de l'homme, offre sur son parcours un élargissement, où se 
voyaient deux belles stalactites de zo ou 30 centimètres de long, comme 
011 n'c11 trouve plus à Saint-Reine, au moins dans les parties connues de 
tout le monde, Le boyau bouché, qui prenait naissance juste en dessous 
de la fissure, conduisait peut-être à la cavité où ces stalactites s'étaient 
formées; aussi, aidé d'un camarade, ai-je déblayé ce boyau sur une Ion­ 
gucur de quelques mètres; mais ce travail fut abandonné quand nous 
vîmes que le boyau passait sous la cavité sans communiquer avec elle. 



Dans la terre qui fut retirée de ce boyau, nous n'avons remarque ;11ic1111 
ossement, mais seulement des cailloux roulés. Depuis. les stalactites unt 
dù être cassées par un génie malfaisant à deux pattes, car on ne les voit 
plus. 

Au foll(] et ,, gauche se montre un autre t rcu no ir c'est J'e11:réc lk 
la galerie principale, dont l'accès est facile au début: le s:il en est l.'.·.~0- 
rerneut incline. C'est par là que passe notre coupe; ù :.!li mètres environ 
de l'entrée, sur la gauche, débouche le couloi:: qui vient de lï·:ntrtç 
Secondaire, couloir amusant à parcourir car n11 peut faire t111 peu d.:: 
ramonage dans une de ses parties resserrées; 110to11s e11 pa ssant que cel.lc 
Fiil rée Secondaire parait être sensiblement au mcm« n ivcau que l'l·:111r(·t: 
Principale. 

Un peu p.us loin, notre galerie sinc linc davautagc, et le plafo1:d 
s'abaisse brusquernent : il faut s'accroupir, se mct t rc presque ù plat vcii­ 
trc, pour franchir le couloir le plus sale de toute la Galerie de l'011c•;t: 
d'une hauteur de plafond de o m .. ïS, il contient toujours de J'c..111, sur 
quelques centimètres d'épaisseur, provenant des infiltrations de la Salle 
du Chapeau de Napol èon: cette eau trouve à s'écouler Jl,(r des fissures. 
car son épaisseur 11e varie pas considérablerne11t: môme en période très 
pluvieuse, on peut passer facilement; de grosses pierres y 011t faé apJHJr­ 
tées, sur lesquelles 011 pose mains et ge11oux pour éviter le contact de l'eau. 

Ce passage un peu clésagréablc une fois franch i, le couloir rc111,J11tc et 
débouche dans 1.111e des plus belles salles de Saintc-l-1.eine, la Sal'.e llt1 
Chapeau de Napoléon. Disons tout cle suite que nntre coupe 11e dDIIIIC 

aucunement la vraie forme de cette salle; 011 comprendra pourquoi c11 
voyant l'emplacement du point P0 sur le plan. à côté de la marc : il uur.rit 
fallu dessiner, à part, la coupe ·'1011gitmli11ale de cette vaste cavité, mais 
le temps nous a manqué pour faire ce petit travail. La forrne clo1111éc Ù 
cette salle sur la coupe n'est donc que la trace clc ses parois sur les pl;i11s 
cle coupe P.1 J\ et P,. P,:· 

La Salle du Chapeau cle Napoléon offre vers le suc! une forte nw11tée, ;111 
sommet de laquelle se montre une petite m.uc creusée clans le calcaire par 
ur: phé11ornè11e naturel, et dont la Fnrme régulière, qui est celle dun 

tr ianglc isocèle ù angle;-; .uron­ 
rlis, lui a valu l c 11nm clc .Fon· 
tai11e-clu-C11apcau-de - Napuléu11 
De belles c<>11Crétio11s ornent lc­ 
plafoncl, les rnf.trs et rnê·mc ;e 
sol t<Jut le lo11g clc la pc11tc; u11 
peut observer, près dc la p;.1rni . 
.'t droite en arrivant: cl,,rrs l,1 
salle,1111 curieux phénomène r.lù 
ù la chute continuelle cle crn1t· 
tes d'eau dcsce11da11t du" p!a­ 
fn11cl: il .s'est Fon11,~ sur le sol 
de 1mmbrc11x petits fr;igr11c11ts 
iso'.és de calcaire, ;(yant l'asp2cl 
de petits cailloux plus ou 111oi11s 
an>11dis; cc sont clc'i c< pis()li­ 
thcs » 01.1 « perles cle.s Caver­ 
nes », très r;lrcs, 11011s dit: J'o,- 
plorateur Norbert Casterd : 

Photo Bo1JRGUG.'JI·: mais ici cc scJ11t clcs pcrlc.s op;i- 
F1c. J. - Le Co1.1loir Tortueux qucs et d'aspect grossier. 

, 



Deux voies s\)ffre11t a 110LF; 
pour continuer notre explora­ 
tion; ces cieux couloirs se rcjoi­ 
g11e11t un peu plus loin. Pour les 
distinguer l'un de l'autre, 11011, 

les avons baptisés Couloir 
'Iortucux et Couloir à Angle 
Droit. Le premier compreml un 
élargisseme11t, suivi cl\111 boyau 
bas et étroit où il faut faire le 
scrpent ; le second, que suit no­ 
tre coupe, est d'un parcours plus 
facile, sauf à son début, où l'on 
doit passer sous un pan de ro­ 
che en guillotine pendant qu'il 
faut éviter de mettre le ventre 
et les pieds clans une marc 
boueuse. C'est au point de jonc- Photo Bou1icocNt: 
tion. des deux couloirs que !a 
photo N" 3 a été prise; l_e pho- F1<;. ,1. - Snuterrain de la Tète de Renard 
tographe était seul el a du ia11:e 
ù la fois le persotrnagc et 1 operateur ; l'appareil a été disposé sur un pied 
très court, car le plafond u'érait qu'à o m. 50 au-de-,,;us du slll. Un pre­ 
mier fragrne11t de ruban de 1nag11é.',;i1nn a été allurne par le personna'..'/è 
pour éclairer le. fond du Couloir Tortueux: puis un second fragir.e11t, 
derrière l'appareil, ]HH.11" les premiers plans. Lorsqu'on bit de la photo :\ 

.Saintc-Rci11e. 011 11c peut malhcu-cuscmcnt pas éviter les inscriptions 11t1i 
.nncut les parois; peu visibles quand "'1 les éclaire il la bougie, elles appa­ 
raissent au co11traire avec uetteté sur les photos. 

L'existence de ces deux. couloirs, qui se rejoignent un peu au-delà de la 
Salle clu Chapeau, dé,oric11te quelquefois les pcrso1111e:; 11011 munies dur; 
plan; j'ai re1ico11tré une fois ù cet endroit des visiteurs qui 11011, den1;.i1- 
.lèrcnt où était la sortie: ils nvaicnt fait, ,.;a11s s'c11 rendre cmnptc, den'< 
ou trnis to11rs complets en repassant chaque fois clans la ,;:tlle, et ils 
commcnçn.icnt à 11c plus très bien savoir où était le nord. C'est probable­ 
ment là que deux soldats, en 1894, furent retrouvés, perdus et sans éclai­ 
rage depuis une vingtaine d'heures; l'un d'eux 111\1 raconté cette équipée, 
qui aurait pu mal tourner. 

A partir du point de jonction de ces deux couloirs, la galerie monte 
scusiblcmcnt. Après un passage bas de nla Iond, 011 aperçoit ù dro ite un 
couloir latéral : c'est le Hoyau Tra11svc;.sal, qui conduit ù la Galerie de 
l'Est; il est ù peu près horizontal. et presque au uiveau zéro, sur tout 
son parcour-. (une quar:intaine de mètres); :\ une dizaine de mètrcs de L, 
Galerie de ]'( luest, cc hoyuu tourne hru-qucmcnt :\ droite tandis que son 
plafond s'élève, et Cil cet e11droit il présente clu côté 11orcl une ramificatinn, 
i'JSsure verticale assez étroite; comn1c 011 peut le voir sur le plan, ccrtc 
fissure pm1rrait bie\1 être le prolt111~une11t de la <,rottc clcs iVlerveil1es. 
et il 11e serait peut-i:·trc pas impussible d'établir la jonction en déblay:rnt 
l'cxtrème fond de cette dernière. Le reste du Boyau Transversal se fait 
i1 plat ventre u1.1 ù quatre pattes, car il n'est pas hai.11. de plaf;iml. 

Rcve11u11s à la Galerie de l'Ouest nous co11ti11uons it monter prugressi- 
vemc11t, jusqu'au point: 87 mètres, où le niveau du sol atteint J m. 55 
au-c.lcssus du zéro. Une forte pente glaise11Sc se présente alors; il est 



Photo Bouw;oc:-11: 
Fic S. - Cavcr11c du Calvaire 

possible de se tenir 1 1 ·' , . . ( C lOUt. 'l])rè · ll 1. ] ... , · 
,L 1111c drn1vclhti J · (i ·,' ' 1 c ( csccnte unport.mtc corrcspoudant . · (. un {_ c J 1nct rc · , . . , · ' 1111c pctJt(; ,,uverturç . ,',. 

1, 
', ',"' ,1pc1_1,;u1t tout en bas, au ras. du sol, 

L,t c;aJ~ri1.; ùm·:·t· it ·,.,C c.,t. cntrec du Souterrain de l;t Tète-de-Renard. 
1 1, .• ,li ra dV111(Jc\1 .. ,·J J J'J·J· . f f' u[)O :.,L,Yi.lllt crmsl'•t'· ', J· '" · . dldl uc <c)a1cmc11t qui ut ait en 
1 ' . ' "c que l (,·1k1,,. ., t l . . ·1 . , , 
U!JJ'!lJlWJlt rnbo,1,116(; MM' ) : ; .. ,. c )'.l 111ua,_' mais (Ill c. c ':lV,(lt etc seco11· 
1.11'!" 11·1r-t1',, cl 1 ' - • .. Li cz.illon et Dc,cha11111s eut rcp rncnr de retirer 
,, _,. ·1 -"' -~ U l•IT· . J' J · . · . wJIMfülf', ,111· ·l·r · C 

1 
.- 1; qui. 0 rstruait, de fac.;011 qu'il fût possible de s'y. 

!§ -1 , .. JJt1 cc deux JO .. 1 . ·1 ·1 • . iitJU: lit cf"c . · ;- · u: s < c trnvai , 1 s trouvèrent le vide devant 
' · " llUVl'Il'~llt d'un seul coup tout le reste de la Galerie de l'Ouest. 
11crnl' ·~'i!J1ll''W"" .1 ... 1 c· . . . . • , - · ' · ·{;>'-""'' Ull18 ~ ,irit1tl'IT1111 1 I i ·1ut se rncttrc ·1 pht ventre h 

ÜI ~ !11l!.1 b~~ (j\1~ !~~ pi"ds, 111ais' cc'ttc p;,sitiu11 ne cil!r~ pa:: la phot~ 
i'!ljmJdU!tu !Ci n été pris1,; par 38 ce11tirnèt:n:., de hauteur de plafond, et le 
IJ!!l'MUl11ifll,N nu ,lisp,1,c Jlao d'un cc11t:i111ètn.: tic plus. Cc passage Facile une 
fo!B franclll, 1v1us cl6b()t1clHi11s dans l;1 Cavcrll(; du Calvaire; la cn11pc tra­ 
\ll!l'SI.! obllq1w111c11t <.:l.'ll1.; salle, ct ici c11c<1rc il eùt été i11léressant d'en Jcyer 
i.t d'en ligi.1rcr la crlll])C i1J11gitt1di11alc. Sur la gauche en c11trant, 011 apcr­ 
Çl)it ll!lè f<JI'((; pente (voir la photo) qui donne ;\ cette cavité 1111 aspect 
an,doguc ù cclL1i de la Salle du Chapeau. c11 moins v;istc; ici égalc111e11t, 
(Jt1cl(J11cs i11flltratio11s. mais les concrétions sont moins dè·1cloppécs. Plu­ 
sicllrs coL1loirs bas s\m10rce11t ;'1 droite et ù gauche, rn;1is ils sont imp1-;1- 
ticablcs sam t1n travail de déblaicrnrnt. 
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La photo suivante, due au talent de notre collègue Melcion, a été prise 
entre le Calvaire et la Table de Moise, au pied clc laquelle nous arrivons 
facilement. On a donné ce nom à un rocher, en forme d'arche, qui baffe 
la ffalerie; pour le Frunchir, 011 peut l'escalader par la droite ou passer 
des~ous, par un étroit passage IÏguré en pointillé sur la coupe. Au niveau 
de la Table s'ouvre un couloir latéral. qui conduit au Puits Mvstérieux : 
d'un accès facile au début pour les quadrupèdes, cc couloir .devirnt de 
plus en plus bas, et_ son parcours est un peu pénible pour cette raison; 
J'éJar,rissemcnt tennmal, que rnontrc le plan, est une chambre de dimen­ 
siuns "très restreintes, dont le << puits mystérieux » est une simple cavité 
clans Je sol, actuellement bouchée; ce qu'il y a de plus remarquable ici, 
ce sont les jolis cristaux clc calcite qui recouvrent le sol et les parois. 
J,'cnscmble de cette galerie latérale étant seuxihlcmeu! horizontal, la coupe 
11'c11 a pas été faite. 

Au nord de la Table de i'vfoïsc, 1111e Forte pente d'argile se présente 
due en grande partie, pcnsons-uous, aux déblais provenant du Couloir dt; 
Puits Mystérieux, dont le sol a été partiellement crcu.,é pour en rendre 
la visite possible. Un plan de _roche percé d'une lucarne descend du plafond 
et sépare cette partre de _la Caverne du Cyclope, vaste grotte d'où partent 
plusieurs couloirs : la. Caverne des Ossements, lu Galerie Gothique, clont 
l'étroitesse parart empêcher en partie l'exploration, et enfin u11 passage 
bas sur la droite, par lequel passe 11otre coupe pour arriver dans le Vesti­ 
bule cle la Galerie des Merveilles. Au-dessus cle cc dernier passage en 
fTiillotinc, il existe une double couunuuicat ion, comme le montre la coupe: 
1~.t plus basse de ces deux ,iuvcrturcs est bien visible d'en bas, niais pour 
vérifier l'cxist:cncc de l'autre, ri a fallu monter jusqu'au plafond dam 1111c 

encoignure, et constater lJU'u11 objet, lancé de ce point. retombait bien de 
l'autre côté du pan c\11 mur. 

Photo Mu.c10N 
F1r:. 6. - Entre le Calvaire et la Table de Moïse 
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Nous co11tinuons à descendre jusqu'au creux du Vestibu:c, dont le sol est 
ù ,1 mètres au-dessous du zéro; nous nous trou von.. ici dans un vaste cla r­ 
gissernent, haut de plafond, d'où part i, gauche la galcr:c cnnduisant ù 
la Rotonde. Nous escaladons une pente ra.de qui nous mène ;'t la Grotle 
on Calcrie des Merveilles. J\ 1 (io mètres de J'c11trée, 1Hnh rcp;1sso11; :111- 
cle"us du niveau t.éro, et un peu plus lo:11 la rout« est particl_e111c11t IJ:1rr0e 
par un petit mur nat urel. A partir d'ici la <~ru.te des .\,1 crvcillc-. est 1111'-' 
galerie assez large, mais basse de plafond (011 peut ccpcncl.nu s'y tc.rir 
debout); le sol est enccmbré de blocs détachés du plafond et plus ou 111"i1:1; 
recouverts de concrétions : sur le,; côtés pendent clc uombrcuscs stalactites 
de trè;..; petites .Iimensions ; .cs plus g rosse», a'.nsi c.uc lès :,tabgrnltc:s. o.i: 
été cassées par les visiteurs, et cette grotte 11c mérite plus s:i11 11cn11 ck 
(jrotte des Merveilles. A 1L2 mètres environ de J'e11tréc se trouve le p::i11[ 
le plus élevé de toute la Ga lcrie de l'Ouest - le p':i fonrl est ;\ -1 m. :~11 
au-dessus du zéro - restriction faite de la Salle du C.:ktpc;111 de Napulé,J11 
dont j'ignore :a hauteur exacte. Tout au f<Jl1cl s'amc,1·ccnt ;rois cculoir-, 
étroits, humides, riches en concrétions; celui de gauche est: le plus !,,,:•; 
des trois; il va jusqu'à 20ï rr èt rc., e11viro11 de l'entrée; 011 y trouve de 
curieux revêtements calcaires, ainsi que des cristaux de calcite appartenant 
à une forme cristalline différente des scalé1wèdrcs du Puits Mystérieux, 
mais l'accès en est assez difficile, car il faut f rauchir u11 pas:;,tgc très b:1s 
(o m. 25 de haut), suivi d'une mare à niveau variable où 1J11 se mouillc 
toujours plus ou moins. Les mesures prises clans ce ccu.r.ir tcrminal, au­ 
delà du passage bas, ne sont qu'approximatives, le temps a: ant 111a11qué 
pour les prendre avec p:us de précisirn1: c'est pm1rquoi celte partie a été 
Ggurée en pointillé sur la coupe. 

Reste à dire quelques mot-, de la Rotonde et de la galerie qui y conduit. 
Sur la coupe, la galerie de la Rotonde a été figurée bout à bllut ;i vcc J;i 

Grotte des Merveilles, pour mettre c11 c:~viclcllce cette longue pelltc qui. 
depuis le milieu de cette dernière, point le plus élevé, descelle\ s;111s i11tcr­ 
rupt1on jusqu'au point le plus bas de la Galerie de l'Ouest; cette dc,:­ 
cente correspond à une dénivellation de 11 m. 40, soit ù peu prè.s la klll­ 
teur d'un 3' étage au-dessus du sol : elltre le sol le plus bas cl le pl,1 folld le 
plus élevé, il y a même une différence de 11iv<.:au de 12 m. 30. Le cou­ 
loir qui mène à la Rut1J1Hlc est humide, et le sol ell est plus nu 111ui1is vis­ 
queux; le point le plus bas est ù 7 ni. 50 au-dessous du zéro; an riel:\, Je 
c1:uloir remonte Llll peu, c;, après un passage bas de plaf,J11cl (o 111. 30), 

.debuuchc dans la vaste Rot,indc, dnnt la hauteur atteint 7 mèt 1-cs. 011 
remarque que le plafond de celte salle est sensible111cnt pla11 ci ll'1rizo111:il. 
et que la partie supérieure de la salle, a11 voisi11agc i111mécli;tt clu pb funcl. 
se trouve brusqucrne11t élargie; nn retrouv<.: cette p,trticularité cla11s cl';rn­ 
tres sal'.cs, telles que la Caverne du Cyclope ou la Crllttc clcs J'v1crvcilks. 
f~vec. ses 7 mètres de haut, la R,;toncle est la plus haute cavité- clc l:1 
Calenc de l'Ouest; rappelr,ns que la Salle clu Clocher ((;alcric clc l'J·:C:t) 
est vins haute encnre. 

11 parait ù IH::u près ccrtaî11 (jtte la Rotrjndc se pn)l·l11gc v1_:r~ le nord 
par un boyau, cl'aillcurs obstrué, comrne le sont bic11 cl':.1utrc·: b,,y:1ux :\ 
Sa1nte-Rci11e, et comme l'était le Souterrain clc la Tétc-clc-Re11:trd. Des 
t'.·avaux de déblaiement ont été con1mc11cés, i, l'udrémité nord rk J;1 
kotonfk:, mais ils furent abandon11és; pcll(lant la li11 rie l':,rmé·c li.JJ-1 .. 
MM. Catu et Restiaux ont repris ce travail, mettant ù j:1ur, 11on sans m:il, 
une ]leute partie du couloir supposé, qui est figurée c11 pni11ti'.lé sur h 
coupe_. Les choses en sont li,; en continuant le travail, <Jll c\0c1,11vrir:1 
pcut,-\tre quelque chose d'intéressant, voire 11ne j 1111cti,)]] a vcc l,1 Ga le rie 
de I lést dont le rameau ouest n'est pas très loin. 
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;\ certa incs <.'[Juqucs <le l';11111éc la galerie de J;1 l\••'1>1Hlc se, rc,111pli1 
.I'c.ur : je l'ai C(lthtat/, pcmL1nl les années humides. en hiver et ;111 prin­ 
temps; ,c1.1 même tcmp-; la Calcric de ]Ï\st se t rnuve novée clic a1i,;,;i, <ur 
1111e graude partie de sa lonuucur. Pcud.m; les hiver~ 32-33 et 33 3-l, 
pi'.,rioclc de grande sécheresse relative, il semble hieu que la Roturnlc et la 
Calerie rie J'F:st soient resti'.cc,: aussi sèches qu'en été; c'est tout au moins 
cc que j'ai c"nstat( chaque fnis que j'y <uis all«. 

C'est l" 1111' e,:saycr d'expliquer ces in1111(!;1tiu11s \l'mpur;1ircs. que j';1i 
c11trepris des mesure, tic niveau. Le ré·,rnltat ;1 nwntré que la Rot"ndc et 
et son couloir sont de beaucoup les parties les p'.11s basses de toute la 
(;aleric: de l'Ouest, cc qui c x p lique pourquoi ces parties seules peuvent 0trc 
inondées. Cependant 1101is sommes encore assez loin de la Moselle, et il ne 
faut pas l'accuser dètre la cause des inouda tious : notre niveau zéro est 
à 10-T2 mètres au-dessus de la Moselle, et la Rotonde ne clesccnl qu'à 
7 111. 50 en-dessous de ce zéro .. A propos de '.a Galerie de l'Est, j 'ai dit 
que cette eau provenait peut-être d'iufiltrations, sous forme de gouttes ou 
de filets d'eau qui tombent: régulièrement du plafond .;'i certains endroits; 
nous avons constaté que le débit de ces infiltrations était notablement plus 
élevé en période pluvieuse qu'en période sèche. Cependant, ce débit parait 
bien faible; ayant: depuis réfléchi à la questiou, je crois que .cctte hypothèse 
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est peu satisfaisante, et qu'il est plus ra isonu.rblc d'admettre l'existence 
cl'1111 ruisseau souterrain, coulant ù un niveau légèrement inférieur à celui 
des parties les plus basses cles Grottes de Sainte-Reine; en période de 
crue, le niveau de ce cours d'eau atteindrait leur niveau, et, par des fissu­ 
res, l'eau réussirait à les envahir plus ou moins; in vc rsement, en période 
sèche, l'eau se retirerait par où elle est entrée. On sait en effet que les 
galeries cle Sainte-Reine ont été creusées par l'eau, et: probablement par 
de l'eau courante, soit par un a fAuent souterrain de h 'Moselle, soit par 
la Moselle elle-m~me ù une période où srJ11 niveau était très élevé; actuel­ 

.leJ11c11t, Sainte-Reine est une grotte morte, abal1(]01111ée par l'eau courante; 
certaines parties en 011t même été ,·cbouchées par un phé110111è11c naturel; 
quant ù l'eau qui y circulait, elle a pu se creuser u11 nouveau lit à llll 

niveau légèrerne11t inf èrieur, phénomène tout à fait c'assique, d'uillcms : 
pourquoi ce cours d'eau n'e x ister ait-il plus, bien qu'il soit invisible ? Le 
plateau de Haye reçoit beaucoup d'eau de pluie, et il est bien connu que 
presque tout sécoulc souterrainement. t rans formant le sous-sol en écu­ 
moire. Je regrette que 111011 incompétence en la mat ièr c m'empêche de don­ 
ner plus de précisiom. Co11tento11s-11ous de rupprochcr cc phénomène hypo­ 
thétique d'un autre phénomène, bien établi l'Arot, cc petit affluent clc 
la Moselle, qui s'y jette un peu avant Pierre-la-Treiche, a 1111 cours en 
grande partie souterrain et caché par conséqucut : mais lorsque ce cours 
d'eau grossit, il peut rèapparaîtrc au i our et remplir l'ancien lit, ordinai­ 
rement à sec. Les inondation- constatées ù Sainte-Reine ne sont peut-être 
~ comme clans la vallée de l'Arot ~ que la réapparition tcmporairc d'un 
cours d'eau qui a abandonné son lit pour s'en creuser un autre, plus pro­ 
fond, mais insuffisant en période de crue. 

La coupe de la Galerie de l'Ouest a été dressée ;\ l'aide d'un ni veau 
d'eau très simple 1111 tuyau de caoutchouc de 10 rnètres de long· terminé 
iL chaque bout par un tube clc verre surm()J1té d'un robinet. Le tuvau est 
rernpli d'eau, au dernier 1110111c11t. juscru'ù cc que la surface libre du 
liquide apparaisse clans les cieux tubes. I.c n ivcun ini tial ayant été choisi 
et noté par 1111 irait sur la parui de la grntte, ce niveau a été reporté de 
place en place tout le hng clcs g,Llcries et des salles à l'aide du niveau 
d'eau, e11 se servant de peinture pour les marques sur les murs. Le principe 
est donc très simple, mais les cli fficultés matéricllcs. ducs au milieu par­ 
ticulier où il fut appliqué, rcndirei-t cc travail long et fastidieux. Après 
avoir nivelé la Galerie cle l'Est jusqu'au Boyau Transversal, puis cc 
Hovau lui-même, nous avons parcouru avec notre appareil la Galerie de 
l'Ouest vers la sortie; pour vérifier le bon fo11ction11c111ent: de l'auparcil, 
la jonction fut établie par l'cxtèr icur, jusqu'iL notre point cle départ; le 
circuit était donc fermé, et de11x chiffres se trouvérrnt' inscrits côte-à-côte 
(11ivea11 clu point de départ et niveau ù ].'arrivée après un parcours de 
190 mètres); comrne ces deux clriffres étaient les mêmes à moins de 
TO centimètres 1irès - résultat: inespéré - c'est que la méthode était 
bonne; le nivellement de toute la Galerie de l'Ouest pouvait clone 2'trc 
poursuivi jusqu'au bout sans anière pensée. 

Une cause d'erreur fréquente est l'introduction d'une bulle d'air dans 
le tuyau, accident qui se produit souvent: quand l'appareil est déplacé clans 
1-1'.1 couloir où il faut ramper Pour évite,- cette cause d'erreur, les 
niveaux clu liquide aux deux bouts de l'appéu-eil furent confrontés après 
ch'.1que mesure, et la mesure rep1-ise, après élimination cle la b11lle, chaque 
fois que ce fut nécessaire. 

,La seconde partie du travail a été la mesure des hauteurs de plafond, 
metre_ nar mètre, quelcruefois mi:-me t011s les 25 cen1irnètres, en reportant 
les chiffres sur 1111 papier (longueurs, hauteurs, niveaux). La coupe a donc 
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été établie avec 1111c grande prccisrou. Ces mesures out occupé en tout 
rli x clima11ches, salls parler clc quclquc-. retouche-, ultérieures Le travail 
a été mené à bien gràœ au concours précieux clc plusieurs personnes que 
je tiens à remercier ici : 1vl 11''' Ca11é, H élèllc Pcrrlrizct ; 1'LM. Antoine, 
Mclcion, l•'.nver, et surtout 1111,11 camarade l~;1ymrn11l 1:lrossé, qui a eu la 
patience de m'uccompagner cinq fllis pour le nivcl lcmcnt, travail délicat 
et peu réjouissant, avouons-le. 

Pour terminer, ajoutons qu'il y aurait encore ;\ faire pour compléter 
l'étude imparfaite ci-dessus : niveler la (;;ileric de l'l~st, tout au moins 
jusqu'à l'endroit où se n10111rc l'eau en période humidc : comparer, en 
période de crue, le niveau de l'eau dans cette Calerie et à la Rotonde; 
tenter de vérifier l'existence du cours d'eau supposé, et bien d'autres 
choses encore. Ayant quitté Nancy, ,\ mon grand regret, je laisse à d'au­ 
tres le soin de continuer. 

Jean Bouucocur. 

N oui. - Voir au verso le plan et le dépliant 011 figurent les coupes 
relevées par M. Jean Bourgogne. 
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CHUTE DE PIERRES 

Grimpez par plaisir. mru s prna1s par amour-propre. 

L'alpinisrne n'élève que l'âme élevée. 
Il faut plaindre le malheureux qui ne voit clans l'as­ 

cc;;-::;;>n qu'une course contre la montre. 

l .e << 6 fois le Crépon » ne doit pas m epr iser le « 4 fois 
1 ,;;Tîégère ». Pour se vaincre. le second a peut-être éprouvé 
plus de diHicultés que le pr cruie r. 

_____, Un expert trouve toujours un plus expert de qui il 
peut a pprenclre. 

_____, ! ,es règlements de refuges paraissent toujours avoir 
été faits pour les autres. 

Le temps, les conditions physiques et aussi certains 
ca~·acles peuvent multiplier par X les difficultés d'une 
ascension. 

Si Je rocher a votre préférence, n'écrasez pas les 
,~ciairistes >> de votre mépris, et inversernent. 

(( b • 

Les vrais vainqueurs sont modestes. 

Fermez les yeux sur les défauts de vos camarades. 
vo~a vez les vôtres. 

Ne rabaisse;,: pas l'ascension du vo i sm s1 vous en 1g110- 
re;i;:s péripéties. 

Les chercheurs de « premières » ne sont pas des alpi­ 
nis~. mais des explorateurs un tantinet orgueilleux. Mais, 
qui n'est pas orgueilleux ï 

Il appartient aux Clubistes de faire respecter les 
rè;i:;-;11enb de refuges par les non-clubistes. 

~, Ne freinez pas la gaieté cle bon aloi. c'est une force. 

Ne critiquez pas le chef de course, vous auriez sans 
clou te plus mal agi que lui. 

- Qu'est-ce que la technique alpine ? Un ensemble 
d'habitudes et de précautions rigoureuses. 

~- Un bon guide est parfois un bon maître, mais toujours 
un mauvais commerçant, car ne vous passerez-vous pas de 
lui par la suite ? 



~ Si vous avez assimilé quelque peu de technique. ne 
vous bombardez pas professeur sans avoir éprouvé votre 
savoir. 

Faites un progTa111111e niorlc s t c. vous ne scrcz pas 
déçu. 

~ Personne n'est l'hôte dans u11 refuge. et vous n'êtes 
quinvit é : conduisez-vous en conséquence. 

~ Un bonjour aux personnes rencontrées en 111ontag11c 
n'a jamais écorché la bouche. l'eut-étre ces m ô m c s pc-rso111ws 
viendront-elles ù votre aide ... 

~ La montagne est votre jardin. Hélas. il est des sots 
qui salissent leur jardin I 

~ Ne détruisez pas l'enthousiasme des jeunes, dirigez-le. 

~ Il y a quelquefois plus cle courage :'t rester sur t111c 
défaite qu'à forcer la victoire. 

~ Même au C A. F .. il existe des alpinistes de moyenne 
m.ontagne. Donnez-leur cles itinéraires clans vos revues 
alpines. 

~ Dans les courses collectives, accueillez ;.1;c11ti111ent le,; 
nouveaux venus, ainsi ils reviendront. 

~ Faites votre part dans le nettoyage du rcfug·e. ne 
croyez pas passer inaperçu. Telle tête couronnée cle glo­ 
rieuse rnérnoire, s'honora hier encore en prenant le halai. 

---" Obéissez au chef de course. il travaille pour vous. et 
il n'éprouve aucun plaisir d'avoir à vous com iu a nde r. 

- Devant des étrangers. n'oubliez pas que vous repré­ 
sentez un peu la France. 

En voilà assez pour aujou r d'b u i 

Laurent PAl,P;\[NC. 

Industriels et Commerçants sportifs!... 
Faites vérifier, organiser et tenir votre compta bi I i té par 

EUGÈNE SAUNIER 
Expert-Comptable 
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